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Catéchèse biblique de la liturgie dominicale de la Parole 1

Selon Saint Luc
Lc 16, 19-31

19 En ce temps-là, Jésus disait pharisiens : « Il y avait
un homme riche vêtu de pourpre et de lin fin, qui
faisait chaque jour des festins somptueux.

20 Devant son portail gisait un pauvre nommé Lazare,
qui était couvert d’ulcères.

21 Il aurait bien voulu se rassasier de ce qui tombait de
la table du riche ; mais les chiens, eux, venaient lécher
ses ulcères.

22Or le pauvre mourut, et les anges l’emportèrent
auprès d’Abraham. Le riche mourut aussi, et on
l’enterra. 23 Au séjour des morts, il était en proie à la
torture ; levant les yeux, il vit Abraham de loin et
Lazare tout près de lui.

24 Alors il cria : “Père Abraham, prends pitié de moi et
envoie Lazare tremper le bout de son doigt dans l’eau
pour me rafraîchir la langue, car je souffre terriblement
dans cette fournaise.

25 – Mon enfant, répondit Abraham, rappelle-toi : tu as
reçu le bonheur pendant ta vie, et Lazare, le malheur
pendant la sienne. Maintenant, lui, il trouve ici la
consolation, et toi, la souffrance.

26 Et en plus de tout cela, un grand abîme a été établi
entre vous et nous, pour que ceux qui voudraient
passer vers vous ne le puissent pas, et que, de là-bas
non plus, on ne traverse pas vers nous.”

27 Le riche répliqua : “Eh bien ! père, je te prie
d’envoyer Lazare dans la maison de mon père. 28 En
effet, j’ai cinq frères : qu’il leur porte son témoignage,
de peur qu’eux aussi ne viennent dans ce lieu de
torture !”

29 Abraham lui dit : “Ils ont Moïse et les Prophètes :
qu’ils les écoutent !

30 – Non, père Abraham, dit-il, mais si quelqu’un de
chez les morts vient les trouver, ils se convertiront.”

31 Abraham répondit : “S’ils n’écoutent pas Moïse ni les
Prophètes, quelqu’un pourra bien ressusciter d’entre les
morts : ils ne seront pas convaincus.” »
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Autres lectures du jour

Livre du prophète Amos
Am 6, 1a.4-7

Psaume
Ps 145 (146), 6c.7, 8.9a, 9bc-10

01 Ainsi parle le Seigneur de l’univers : Malheur à ceux
qui vivent bien tranquilles dans Sion, et à ceux qui se
croient en sécurité sur la montagne de Samarie.

04 Couchés sur des lits d’ivoire, vautrés sur leurs
divans, ils mangent les agneaux du troupeau, les
veaux les plus tendres de l’étable ;

05 ils improvisent au son de la harpe, ils inventent,
comme David, des instruments de musique ;

06 ils boivent le vin à même les amphores, ils se
frottent avec des parfums de luxe, mais ils ne se
tourmentent guère du désastre d’Israël !

07 C’est pourquoi maintenant ils vont être déportés, ils
seront les premiers des déportés ; et la bande des
vautrés n’existera plus.

R/ Chante, ô mon âme, la louange du Seigneur !
ou : Alléluia ! (Ps 145, 1b)

Le Seigneur garde à jamais sa fidélité,
il fait justice aux opprimés ;
aux affamés, il donne le pain ;
le Seigneur délie les enchaînés.

Le Seigneur ouvre les yeux des aveugles,
le Seigneur redresse les accablés,
le Seigneur aime les justes,
le Seigneur protège l’étranger.

Il soutient la veuve et l’orphelin,
il égare les pas du méchant.
D’âge en âge, le Seigneur régnera :
ton Dieu, ô Sion, pour toujours !
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Première lettre de saint Paul apôtre à Thimothée
1Tm 6, 11-16

11 Toi, homme de Dieu, recherche la justice, la piété,
la foi, la charité, la persévérance et la douceur.

12Mène le bon combat, celui de la foi, empare-toi
de la vie éternelle ! C’est à elle que tu as été appelé,
c’est pour elle que tu as prononcé ta belle
profession de foi devant de nombreux témoins.

13 Et maintenant, en présence de Dieu qui donne vie
à tous les êtres, et en présence du Christ Jésus qui a
témoigné devant Ponce Pilate par une belle
affirmation, voici ce que je t’ordonne :

14 garde le commandement du Seigneur, en
demeurant sans tache, irréprochable jusqu’à la
Manifestation de notre Seigneur Jésus Christ.

15 Celui qui le fera paraître aux temps fixés, c’est
Dieu, Souverain unique et bienheureux, Roi des rois
et Seigneur des seigneurs ;

16 lui seul possède l’immortalité, habite une lumière
inaccessible ; aucun homme ne l’a jamais vu, et nul
ne peut le voir. À lui, honneur et puissance éternelle.
Amen.
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Ma prière pour la liturgie de la Parole

Nous venons de terminer la catéchèse d’adultes. Au
terme de celle-ci ou dans les jours qui suivent, je confie
ma plume à l’Esprit saint. C’est dans le silence qu’il fait
naître sa prière en moi. Je pourrai éventuellement offrir
cette prière lors de la liturgie de la Parole à vivre ensemble
à la suite de la catéchèse.

Dans cette prière, j’intègre au moins l’une des «images» des textes
bibliques de la liturgie de ce dimanche.

___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
_______________________________Amen

Prier : s’abandonner, s’enfouir et se
laisser envelopper par l’échange
amoureux que le Père et le Fils n’ont de
cesse de nourrir ensemble dans le
mouvement de l’Esprit Saint. Puis,
mystérieusement en écoutant, devenir
un peu plus Parole vivante, invité à
participer à l’intimité amoureuse du
Père et du Fils dans l’Esprit.

Prier : aller au bout de la méditation
des Écritures, les mâcher et les ruminer
lentement comme nous invitent
certains Pères de l’Église. Puis,
mystérieusement en écoutant, devenir
un peu plus Parole vivante, imprégné
par la Parole, saisi par Elle, devenu
intime à Elle, saisissant que c’est Elle
qui m’attendait depuis si longtemps.

Prier : se dépouiller de tout, se
débarrasser de tout, faire taire les
bruits extérieurs et intérieurs et tout
vendre afin d’être enfin libre de suivre
ce secret murmure qui se laisse
entendre au-dedans. Puis,
mystérieusement en écoutant, devenir
un peu plus Parole vivante.

Prier : laisser monter en soi des mots
qui ne sont pas tout à fait les nôtres,
écouter le feu qui se dit et qui parle
au-dedans, se faire attentif et sensible
à la brise qui chuchote des mots qui
abreuvent nos déserts, qui appellent
des lieux de la mort et qui font se lever
des matins nouveaux après des nuits
trop longues. Puis, mystérieusement,
abandonner sa main et son écriture à
l’élan de l’Esprit qui fait naître la prière
en nous et qui anime le cœur. La main
ne répond alors qu’au cœur du cœur,
tout brûlant pendant que le Maître
parle sur la route.

Yves Guérette G



Tu sais bien, toi aussi, te montrer plein
d'empressement pour recevoir un personnage
célèbre, mais cela ne vaut pas que l'on s'en
émerveille. Car il arrive souvent qu'un homme,
même inhospitalier, dès qu'il est obligé de recevoir
une personne de qualité, y mette toute sa bonne
volonté. En revanche, il est très remarquable et
vraiment admirable de réserver un accueil plein de
bonté aux premiers venus, aux gens inc onnus et
ordinaires. Ceux qui pratiquent cet accueil, le Christ
les reçoit avec ces paroles: Chaque fois que vous
l'avez fait à l'un de ces petits, c'est à moi que vous
l'avez fait (Mt 25,40). Il leur dit aussi: Ainsi, votre Père
ne veut pas qu'un seul de ces petits soit perdu
(Mt 18,14). Et encore: Celui qui entraînera la chute
d'un seul de ces petits, il est préférable pour lui
qu'on lui accroche au cou une de ces meules que
tournent les ânes et qu'on l'engloutisse en pleine
mer (Mt 18,6). Dans tout son enseignement,
d'ailleurs, le Christ fait une grande place aux petits
et aux humbles.

Abraham était également animé de la même
conviction quand il s'interdisait d'interroger les
passants pour connaître leur identité ou leur
origine, comme nous le faisons en pareilles
circonstances. Il accueillait simplement tous les
passants. Car celui qui veut faire du bien à
quelqu'un n'a pas à lui demander des comptes sur
sa vie, mais à soulager sa pauvreté et à remédier
à son indigence. C'est ce que le Christ nous a
ordonné de faire en disant: Imitez votre Père qui est
dans les cieux; car il fait lever son soleil sur les
méchants et sur les bons, et tomber la pluie sur les
justes et sur les injustes (Mt 5,45).

Àpropos de cette parabole, il convient de nous
demander pourquoi le riche voit Lazare dans le
sein d'Abraham plutôt qu'en compagnie d'un

autre juste. C'est qu'Abraham s'est montré hospitalier.
Il apparaît donc à côté de Lazare pour accuser le
riche d'avoir été inhospitalier. En effet, le patriarche
cherchait à retenir même les simples passants pour
les faire entrer sous sa tente. Le riche, au contraire,
n'avait eu que dédain pour celui qui logeait dans sa
propre maison. Or, il avait les moyens, avec tout
l'argent dont il disposait, d'assurer la sécurité du
pauvre. Mais il a continué, jour après jour, à l'ignorer
et il a négligé de lui donner l'aide dont il avait besoin.

Le patriarche n'a pas agi de cette façon, bien au
contraire! Assis à l'entrée de sa tente, il mettait la
main sur tous ceux qui passaient, à la manière dont
un pêcheur jette son filet dans la mer pour y prendre
du poisson, et souvent même de l'or et des pierres
précieuses. Ainsi, en ramenant des hommes dans son
filet, il est arrivé qu'Abraham prenne des anges et,
chose étonnante, sans même le deviner!

Paul lui-même en a été tout émerveillé, ce qui nous a
valu cette exhortation: N'oubliez pas l'hospitalité. Elle
a permis à certains, sans le savoir, de recevoir chez
eux des anges (He 13,2). Paul a raison de dire: sans le
savoir. Si Abraham avait su que ceux qu'il accueillait
avec tant de bienveillance étaient des anges, il
n'aurait rien fait d'extraordinaire ni d'admirable. Il
reçoit donc cet éloge uniquement parce qu'il ignorait
l'identité des passants. En effet, ces voyageurs qu'il
invitait si généreusement chez lui, il les prenait pour
des hommes ordinaires.
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Échos de la Tradition

Homélie de saint Jean Chrysostome (+407)
Homélie sur Lazare, 2, 5 ; PG 48, 988-989.




